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Souvent les asniérois 
se demandent la rai-
son de cette médaille 
sous les armes de 
notre Ville.  

En voici l’ Histoire: 

Il y a 60 ans, le 27 mai 
1952, le Secrétaire d’Etat 
à la Guerre, Pierre de 
Chevigné signait la Cita-
tion suivante décernant 
l’une des plus hautes dis-
tinctions à la Ville d’ As-
nières. 

« Ville qui a courageuse-
ment supporté les ri-
gueurs de l’occupation. 
Centre de Résistance, 
très éprouvée par 9 bom-
bardements, elle en pour-
suit pas moins son activi-
té dans la lutte clandes-

tine, et les combats 
de la libération la re-
trouvèrent présente » 

Première ville libérée 
du département de la 
Seine, le 26 Août 
1944, Asnières sur 
Seine, seule ville dé-
corée du départe-
ment recevra cette 
distinction le 9 No-
vembre 1952 devant 
de nombreux asnié-
rois rassemblés de-
vant l’Hôtel de Ville. 

   

La Ville d’ Asnières Croix de Guerre 39/45    

Organisation  Pratique 

Rassemblement: Place de 

L’HOTEL de Ville  à par-

tir de 16h30 

Départ en Car à 17h  

Regroupement  et mise 

en cortège sur la droite 

des Champs -Elysées à 

18h 

Mercredi 5 Septembre 2012:  Ravivage de la Flamme   

Ce comité convie les 
organisations mem-
bres de notre comité 
de liaison à raviver la 
flamme le mercredi 5 
septembre à 18h30. 

A nous de faire de 
cette cérémonie une 
manifestation patrio-
tique réussie en  

 mobilisant le maximum 
d’ adhérents de chacune 
de nos organisations 

Tous les portes drapeaux 
se doivent d’être présents 
pour ouvrir le cortège qui 
nous conduira sous l’Arc 
de Triomphe et raviver la 

flamme. 

Suite à l'idée émise 

début 1921 par le 
sculpteur ariégeois 
Grégoire Calvet, puis 
en octobre 1923 par 
l'écrivain Gabriel Bois-
sy, la flamme sacrée 
sous l'arc de Triomphe 
fut ainsi allumée pour 
la première fois le 11 
novembre 1923 à 18 
heures par André Magi-
not, ministre de la 
Guerre. 

Depuis cette date, le 
ravivage de la flamme 
sur la tombe du Soldat 
Inconnu a lieu chaque 
soir à 18h30. Il est as-
suré par le Comité de 
la flamme et les asso-
ciations membres  

 La jeunesse de notre com-
mune sera représentée par 
une délégation du Conseil 
Local des Jeunes et du 
Conseil Municipal  des Collé-
giens qui participent  active-
ment et avec assiduité à nos 
cérémonies. Monsieur le  Dé-
puté-Maire honorera de sa 

présence à cette cérémonie. 

C’est le Docteur Huet 
Maire d’Asnières qui 
reçut solennellement 
cette distinction des 
mains du Général 
Chappuis. 



8 Mai 2012: Cérémonie au mur des FUSILLES 

 « Passant, va dire à la France que ceux qui sont tom-
bés ici sont morts selon son cœur. » André Malraux 
au plateau des Glières.  

Nous sommes ici devant le Carré des fusillés, de 19 
asniérois fusillés par les nazis. Le transfert des dé-
pouilles eut lieu le 1er novembre 1944, à l’initiative 
de la Mairie sur proposition du comité local de libé-
ration. il comportait alors 12 tombes. Les derniers 
transferts ont eu lieu en 1957. 

Nous sommes là pour rendre un vibrant hommage à 
ces martyrs qui tombèrent  dans la fleur de l’âge, 
souvent après d’odieuses agressions dans leur corps 
comme dans leurs esprits, pour que la France meur-
trie  redevienne une nation libre et indépendante.   

S’en suit un dialogue entre le président du comité et 
un jeune membre du  Conseil Municipal  des Collé-
giens tandis que deux autres membres déposent 
devant chaque stèle un pot de fleurs tricolores: 

Robert POING, 19 ans, Fusillé le 25 avril 1942  

Mosseck ROTZACH, 33 ans,  Fusillé le 25 avril 1942 
Stanislas LIZIECKI, 37 ans, Fusillé le 25 avril 1942 

Tous les trois font partie d’un groupe plus  impor-
tant de résistants fusillés par les nazis et  inhumés 
le jour même dans ce cimetière par réquisition de 
l’occupant. 

 Emile AGIER, 49 ans  Fusillé le 20 novembre 1943 

 André CAYRON, 24 ans Fusillé le 20 mai1944 

 Georges JANIN, 42 ans Arrêté à Colombes et fusillé 
immédiatement  sur place le 11 juillet 1944.  

Bernard JUGAULT, 32 ans  

Fusillé à Vincennes, le 24 août 1944  

Maurice LAISNEY,  Ajusteur-Mécanicien à peine âgé 
de 21ans, il est affecté au montage des tanks aux 
usines Hotchkiss. A son actif de résistant  4 camions 
et cars brulés puis 16 chars subirent le même sort. 
Ce dernier acte fut dénoncé. 

Exécuté après d’abominables tortures le 8 juillet 
1942 

Roger PONCELET, 24 ans. De Fresnes, dans sa der-
nière lettre à ses parents, il précise :« Il est 9h, nous 
venons d’être prévenu, notre recours en grâce est 
rejeté. Nous mourrons à Midi… Courage, la France 
vaincra, je meurs avec 12 camarades au service de 
la France » Fusillé le 23 octobre 1943 

André DEVEZE, 24 ans, Ouvrier-boulanger, ses faits 
de résistance :Coup de mains pour s’approprier les 
titres d’alimentations pour le maquis. Fait sauter un 
train de soldats allemands (900 victimes) et participe 
aux sabotages de plusieurs usines.  

Arrêté le15 octobre 1943 et fusillé le 14 Février 
1944  au Mont Valérien. 

 

Louis VION, Ouvrier spécialisé chez Chausson, prison-
nier évadé et F.T.P. 38 ans et Gabriel DELBONNEL, 43 
ans, vieux complices, toujours  côte à côte dans la vie, 
ensemble dans la lutte, ensemble dans la mort.  

Arrêtés le 24 mars 1943 et fusillés le 23 octobre au 
Mont Valérien. 

René DERVAUX,  partit  combattre en Espagne, convain-
cu qu’ il se battait déjà pour la France.  33 ans, Médecin 
entré aux FTP fin 1941. Récupération et transport d'ar-
mes. Création d'un service de renseignements militai-
res. Chef du Front national de la résistance pour l'Ouest 
parisien. A mis en place un groupe sanitaire pour soi-
gner les FTP blessés. Arrêté le 17 octobre 1943. Averti 
au téléphone par un policier résistant, Il se jette en se 
sauvant de chez lui, sur  la voiture de la brigade déjà  
devant sa porte.  

Fusillé le 7 mars 1944, Place Balard à Paris 

Lucien MICAUD, 19 ans, rêveur pour ses amis, il leur  
avait tout caché de ses engagements sauf le courage de 
ses derniers instants.  

Arrêté le 16 mai 1942, fusillé le 21 octobre  au Mont 
Valérien. 

Maurice PELLERIN, 17 ans a assuré les liaisons entre des 
unités de résistance.  

Arrêté le 16 mai 1942, fusillé le 21 octobre au Mont 
Valérien. 
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Alexandre LASSARA membre du C M C  dépose un 
bouquet tricolore devant la stèle de René DERVAUX 

 Mais qui sont-ils ?  Qu’ont-ils fait ?  



 Vous qui passez devant le 60 
rue Maurice Bokanowski, avez-
vous remarqué cette plaque qui 
nous rappelle une page de notre 
histoire? 

L’unification de la Résistance, 
but suprême poursuivi par Jean 
Moulin, a été décidée, au cours 
de son séjour à Londres en fé-
vrier-mars 1942, entre le Géné-
ral de Gaulle et lui. 

La voie qui mena à l’union fut 
pour les représentants des mou-
vements de Résistance, des cen-
trales Syndicales, des partis et 
tendances politiques, parsemée 
de difficultés: difficultés de prin-
cipes, difficultés de personnes, 
et difficultés matérielles  

Ces rencontres aboutirent non 
sans mal à la signature d’ac-
cords qui permirent la création 
du Conseil National de la Résis-
tance. Rue du Four à Paris le 27 
Mai 1943.Le Chef de la France 
Libre, le Général de Gaulle en 

apprécia l’importance des parti-
cipants: «  Au moment où 
dans cette guerre, la patrie 
joue son destin, la formation 
du Conseil National de la Ré-
sistance, organe essentiel de 
la France qui combat est un 
événement capital » 

Dés la fin de l’été 1943 jusqu’à 
août 1944, le CNR va élaborer 
un programme qui sera appli-
qué dans la législation des an-
nées 1945-1947. 

 le Conseil National de la Résis-
tance jeta notamment les bases  
d’un programme d'action so-
ciale: 

 Sécurité sociale, retraites gé-
néralisées,  grands services pu-

blics, comités d'entreprises, lois 
sociales agricoles, droit à la 
culture pour tous. Quand on 
sait que les décisions doivent y 
être adoptées à l’unanimité, 
comment organiser une ré-
union de17 membres, tous re-
cherchés ou tout du moins 

surveillés par la police et la 
gestapo. 

Ce programme, il fallait 
l’adopter mais la répression 
allemande rendait toute réunion 
p l én i è r e  imposs ib l e  ou 
dangereuse. 

Il le fut cependant par 
l’organisation d’un vote par 
correspondance . 

Ce sont des agents de liaison 
qui apportèrent, le 15 mars 
1944, le vote  au 60 rue 
Maurice Bokanowski chez 
monsieur PONTIC qui occupait 
un appartement de 3 pièces au 
premier étage 
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Le saviez vous?   par Roland Cléry 

Année 2012 N° 03 

 

Edmond FANTIN 39 ans, Discret, peu bavard, ardent mili-
tant, pris en accomplissant son devoir de résistant. 

Condamné et fusillé le 21 octobre1942  au Mont Valérien 

Louis MELOTTE 33 ans, Toujours gai, il imprimait  dans 
l’ombre cette presse, ce trait d’ union qui faisait vivre 
l’espoir.  Alors que les allemands tentaient de lui offrir 
une chance de salut, il dit à sa mère : «  Maman ne fais 
rien pour ma soi-disant libération, je veux sortir d’ ici 
propre. La victoire m’en sortira. » 

Arrêté le 16 mai 1942, fusillé le 2 octobre1943 au Mont  
Valérien 

Marceau DELORME 34 ans, Membre du parti communiste,  
Secrétaire du député DUTILLEUL qui fut, lui, arrêté par la 
police de Vichy et mis au secret pendant 3ans 

au secret pendant 3ans. Arrêté en février1942, fusillé le 
21 septembre au Mont Valérien. 

INCONNU Le 25 avril et 23 mai 1942, les Nazis fusillèrent 
des résistants patriotes ou otages  inhumés le jour même 
dans ce cimetière par réquisition de l’occupant.  

Sans doute Fusillé le 25 avril1942 

En honorant cet inconnu, honorons aussi  la mémoire 
d’autres asniérois, héros de la Résistance, inhumés dans 
ce cimetière ou en d’autres lieux  comme  Dutilloy, Mo-
reau  ou le R.P.  Ch. Gilbert et bien d’autres condamnés 
et fusillés par les nazis. Chéryne EL AYADI membre du CMC  devant 

celle de Bernard JUGAULT 
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Les photos des Cérémonies sont 
de Christophe Perrucon  

Mairie d’ Asnières  
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    Autres Sujets 12 avril Visite aux CELESTINS 

  

Accueillis par l’Adjudant-chef 
Deriu, notre petit groupe a pu 
visiter le musée de la Garde 
Républicaine avant d’ assister 
aux différentes prestations : 
Escortes présidentielles, Les 
grenadiers   de l’ Empire  man-
œuvrant en costume d’époque, 
accompagnés par la musique 
de la Garde. Puis nous nous  

sommes retrouvés dans le 
manège pour assister à des 
reprises de la Cavalerie en 
traversant les années d’his-
toire de ce corps d’élite, là 
aussi en costume d’époque.  
 
Un après-midi bien apprécié 
par tous les présents. 

 

       JEUDI 25 octobre 2012  SORTIE 
   l’Historial du Général de GAULLE 

   

 

 

 

Inauguré le 22 Février 2008, l'historial CHARLES DE GAULLE 
est le dernier espace installé au sein de l'hôtel des Invalides. Il 
retrace l'itinéraire du chef de la France libre et du fondateur de 
la Vème République. 

La visite part de sa naissance à Lille, et passe par la première 
et la seconde guerre mondiale. Elle continue par  la création de 
la Ve République, la Présidence, les évènements de Mai 1968, 
le référendum et son retrait à Colombey les deux Eglises dans 
sa propriété de la Boisserie jusqu'à son décès, les obsèques 
"privées" et l'hommage international rendu à Notre-Dame de 
Paris. Grâce au casque qui vous est confié à l'entrée, ce sont 
plus de cent heures de films et de commentaires audiovisuels 
qui vous attendent..  

�à découper…… (Adresse ci-dessus)  Pour Participera  à la  visite de l’Historial du Général de GAULLE 
  NOM                                       Prénom 
  Adresse                         Tél  
   Adresse email:  
   
Paiement au moment de l’inscription du prix d’entrée tarif groupe 7€   Rendez-vous  Ligne 13 Métro VARENNES à 13H30 


